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entreprend une industrie, elle engage sa responsabilité et sa for-
tune.

épouse, la nère, dit M. Colfavru, est l'égale de l'époux du-
père. Leur action se combine sans se subordonner, et chacun
gardantsa fonction, ce devoir s'accomplit sans contrainte, comnie,
le droit sepratique'sans conflit.

Mais en Canada,.1-a femme n'ayant ni droits politiq's, ni droits
civils, ni droits sociaux, n'ayant tout au plus que le droit de nous
faire enrager à tour de rôle, et .de faire des confitures, je la c on-
sidère comme trop indigne de mon attention, et je lui refuse
jusqu'à l'expression de ces bons souhaits que d'autres sont si
avides de lui offrir.

Ne voir une femme qu'une fois l'an, et n'en pouvoir tirer
d'autres paroles que celles-ci

" Oui, Monsieur,
Non, Monsieur,
Certàinement, Monsieur,
Est-il possible, Io'onsieur ?
Il-fait bien froid, Monsieur,
Je me porte assez bien, M'fonsieur,"
Vraiment, ce n'est pas la peine.
Il y a assez d'épiciers et de marchands en gros cui se chargent.

de ces conversations là.

Si je me présentais, je ne pourrais faire que les souhats*
suivants.:

Madame, ou Mademoiselle, je vous souhaite de lire, de vous
instruire, d'apprendre autre chose qu'à décolleter vos 'corsages, à
préparer vos robes de bals.

Je vous 'souhaite d'aller moins aux neuvaines, aux confréries,
mais de cultiver votre esprit qui en a besoin, de vous rappeler
que vous avez une intelligence, et que vous ne devez pas la. faire'
servir uniquement a tricoter, et à préparer la soupe, que vous
n'êtes pas seulement une machine dont l'homie se sert et 'qu'il'
s'adjoint, que vous ne devez pas permettre à votre confesseur de
fourrer le nez constamment dans votre ménage, non pourIle
diriger, rnais pour savoir 'ce -qui s'y passe; que vos -devoirs de-
famille, vous les connaissez mieux que lui qui n'en a pas, que
vous n'êtes pas une méchanie éouerigue, malgré qu'en ait dit St.
Jean deDamas qui n'avait vu que des chameaux mais que vous
êtes une belle et noble créature dont les prêtres se font ui instru-
ment de domination et d'abrutissement; que vous avez beauéâup
trop de scapulai res et dc'nédailles, et pas assez de-connaissànces'
pour vous éclairer sur les stupidités abjectes dont on vous; nourrit,
que vous serez éternellement un être inférieùr tant que vous vous-
livrerez aux enfantillages et au niaiseries qui formnent les trois-


